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Relative  aux  Receveurs  des  Confignations , aux 
* CommijJ'aïres  aux  Saifies  réelles. 

Donnée  à Paris,  le  19  Odobre  1791. 

T J ouïs,  par  la  grâce  de  Dieu  & par  la  Loi  conftitu- 
tionnelle  de  rÊtac,  Roi  des  François  : A tous  préfens 
& à venir  ; Salut. 

L'Assemblée  Nationale  a décrété,  6l  Nous 
voulons  & ordonnons  ce  qui  fuit  : 

Décret  de  D As  semblée  Nationale, 

du  ^0  feptembre  lypi^ 

L'Assemblée  Nationale,  après  avoir  entendu  fon 
Comité  de  conftitution,  en  exécution  de  fon  Décret  du  i j de 
cc'mois , prenant  en  confidération  les  obfèrvations  faites  fur 
les  Décrets  des  7 & i o , relatifs  aux  receveurs  des  configna- 
lions  & aux  commiffaires  aux  faifies  réelles , & rapportant  en 
tant  que  befoin  lefdits  Décrets,  les  a redifiés  & définitivement 
rédigés  ainfi  qu'il  fuit  : ' 

Article  premier. 

La  vénalité  & hérédité  de  tous  offices  de  receveurs  de 
confignations  & de  commiffaires  aux  fàifies  réelles,  font  éc 
demeurent  fuppriraées  ; le  comité  de  judicature  fera  incef* 
fàmmem  fon  rapport  fur  le  mode  de  leur  liquidation  & 
de  la  reddition  de  leurs  comptes. 
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I I, 

Jufqu’à  ce  qu’il  en  ait  été  autrement  ordonné,  il  fera 
pourvu-  par  les  direéloircs  de  diflriét  à l’exercice  proviioire 
des  fonétions  attachées  aux  offices  de  receveurs  des  configna- 
tions  & de  commiffiaires  aux  fàifies  réelles  dans  les  lieux  pour 
lefquels  il  n’y  en  a pas  d’établis  ; les  diredoires  pourront  con- 
fier aux  mêmes  prépofés  la  recette  des  confignations  & 
l’adminifiration  des  biens  faifis.  Ceux  qui  feront  nommés 
eonformément  au  préfent  article  , (èront  tenus  de  réfider 
près  les  tribunaux. 

I I L 

Il  fera  fourni  par  ceux  qui  feront  nommés  à l’exercice 
provifoire  de  ces  fonétions , un  cautionnement  égal  au  quart 
de  celui  fourni  par  les  treforiers  de  diftriél  pour  la  recette 
des  contributions  ‘dire(3;cs. 

A l’égard  des  titulaires  des  offices  fupprimés  , qui  font 
maintenus  dans  l’exercice  .provifoire  de  leurs  fondions , la 
finance  defdits  offices  leur  tiendra  lieu  de  cautionnement. 

IV. 

Du  jour  de  la  publication  du  préffint  Décret , & pen- 
dant le  cours  dudit  exercice  provifoire  , les  prépofés  à la 
recette  des  deniers  confjgnés,  feront  tenus  de  fe  conformer 
aux  difpofitions  de  l’édit  de  1689  & autres  loix  fubfé- 
quentes  , fans  que  la  déclaration  de  1 669  & autres  loix 
interprétatives,  puiffent  déformais  être  exécutées.  Les  rece- 
veur-s des  confignations  auront  dans  tous  les  cas,  & pour 
tous  droits , trois  deniers  pour  livre  des.fommes  qui  feront 
effedivement  verfées  dans  leurs  caiffes  ; Sl  les  commiffiaires 
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aux  /àifies  réelles  auront  douze  deniers  pour  livre  des 
baux  qui  feront  faits. 

V. 

Les  fondions  provifoires  de  prepofés  à la  recette  des 
deniers  confignés,&  à l’admindlration  des  biens  làifis,  feront 
incompatibles  avec  les  fondions  de  juge , d’avoué , de 
comptable , de  greffier , de  notaire  & de  membre  de  diftrid 
& de  département. 

Mandons  & ordonnons  à tous  les  Corps  adminidratifs 
& Tribunaux,  que  les  préfentes  ils  faffent  configner  dans 
leurs  regidres , lire , publier  & afficher  dans  leurs  départe- 
mens  & redbrts  re/pedifs , & exécuter  comme  Loi  du 
Royaume.  En  foi  de  quoi  Nous  avons  figné  ces  préfentes , 
auxquelles  Nous  avons  fait  appofer  le  Sceau  de  l’Etar. 
A Paris  , le  dix  - neuvième  jour  du  mois  d’odobre , 1 an 
de  grâce  mil  fept  cent  quatre  - vingt  - onze , & de  notre 
règne  le  dix  - huitième.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas , 
M.  L.  F.  Du  Port.  Et  fcellées  du  Sceau  de  l’État. 

Cei'tîfié  conforme  à l’original. 


A PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE  EXÉCUTIVE 

DU  LOUVRE.  1793. 
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